
Taille d'établissement 1981 1982 1984 1986 1990

10 à 49 saiariés .......... 2,0 1,8 2,2 2,4 3,4
50 à 199 salariés ........ 6,3 6,1 8,1 10,2 11,0
200 à 499 saiariés ...... 14,7 13,9 16,3 17,7 17,2
500 salariés et plus ..... 26,4 24,5 27,0 24,6 22,8

Ensemble ,................ 11,0 10,4 11,6 12,2 12,5
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LE TRAVAIL EN ÉQUIPES EN 1990

Léger accroissement du travail en équipes.

La proportion de salariés travailiant en équipes est de 12,5% de
l'ensemble des salariés en 1990; elle était de 12,2% en 1986.

La progression amorcée entre 1982 et 1984 se poursuit, mais à un
rythme plus faible.

Les établissements sont plus nombreux à utiliser ce mode de travail:
10.6% en 1990 contre 9,2% en 1986.

Le travailen équipes se développe dans les établissements de moins
de 200 salariés.

......
Tableau 1

Proportion de salariés en équipes successives de 1981 à 1990
par taille d'établissement
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Autres Ensemble
OUVriers salariés des

salariés

Ensemble
des secteurs ............. 22,6 4,2 12,5

dont:

Industries agricoles
et alimentaires -.....,-.... 33,0 3,5 23,0

Energie ...................... 12,5 6,6 7,9

Industries de biens
intermédiaires ............. 45,1 10,5 33,2

Industries des biens
d'équipements ............ 34,2 3,6 20,2

Industries des biens
de consommation ........ 22,0 2,6 14,5

Transports .................. 17,2 10,2 14,2

Hôtels, cafés,
restaurants.................. 8,1 8,5 8,4

Services marchands
rendus aux entreprises 13,4 0,9 2,4

Services marchands
rendus aux particuliers 5,7 18,4 14,4

'Cette progression ne concerne
que les ouvriers:
plus d'un sur cinq travaille
en équipes.

22,6% des ouvriers travaillent en équipe.
Cette proportion dépasse le niveau le plus
élevé observé dans le passé (en 1974) qui se
rapportait cependant à une population ouvrière

nettement plus importante qu'en 1990.

En revanche, parmi les autres salariés, le
travail posté qui avait constamment progressé

depuis 1981 se stabilise désormais à 4,2% des

effectifs non ouvriers.
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Graphique 1
Proportion d'ouvriers travaillant en

de 1957 à 1990
équipes
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Cette proportion est plus importante dans
les services marchands rendus aux particuliers
c'est à dire principalement les services de
santé privés' et les transports, qui emploient
respectivement 18% et 10% des salariés non-
ouvriers en équipes.

Dans les industries de process, qui fonctionnent essentiellement en continu, la proportion des autres salariés"

en équipes est importante: 29% dans la sidérurgie des métaux ferreux, 13% dans la chimie et 11% dans l'industrie

du verre.

C'est dans l'industrie
des biens intermédiaires
que le travail en équipes est le plus utilisé.

36% des établissements y recourent et dans ces
établissements le travail posté concerne 7 ouvriers sur 1O.
La part des salariés en équipes progresse très légère-
ment dans ce secteur.

Mais c'est dans l'industrie des biens d'équipe-
ment que le travail posté augmente le plus (de 29% des
ouvriers en 1986 à 33% en 1990).

La majorité des ouvriers en
travaillent en discontinu.

équipe

Le travail en discontinu reste le système prédomi-
nant parmi les ouvriers, et ce dans les mêmes proportions:
55%. Pour l'essentiel il s'agit de systèmes en deux équi-
pes (voir encadré ci-après).

>t Le champ de J'enquête ACEMO ne couvre que les services de
santé privés.

... Mais dans ces secteurs,/es établissements ont tendance à
déclarer en autres salariés des ouvriers, d'autant que certaines
conventionscollectivesvontdans ce sens.

NB:en 1984, les salariés enéquipesn'avaient
pas été ventilés entre ouvriersetnon ouvriers.

Tableau 2
Proportion d'ouvriers, autres salariés
et ensemble des salariés en équipes

dans certains secteurs d'activité
pennl l'ensemble des salariés



Ouvriers Autres salariés Ensemble
1986 1990 1986 1990 1986 1990

DISCONTINU .......................... 55,3 54,7 39,0 39,0 52,0 51,9Dont:
- 2 équipes ............................... 54,0 53,4 36,5 34,1 50,4 49,9- 3 équipes ............................... 0,5 . 0,3 . 0,5 .
- 4 équipes ............................... 0,2 0,6 0,1 1,2 0,2 0,7
- autres..................................... 0,5 0,7 2,1 3,7 0,9 1,3
SEMI-CONTINU ...................... 28,8 28,3 20,8 20,8 27,1 26,9Dont:
.3 équipes ............................... 25,5 25,7 15,7 18,1 23,5 24,3.4 équipes ............................... 2,8 2,2 3,3 2,0 2,9 2,1
- 5 équipes ............................... 0,3 0,3 0,4 0,2 0,4 0,2
-autres..................................... 0,2 0,1 1,4 0,5 0,4 0,2
CONTINU ................................ 15,9 17,0 40,2 40,2 20,9 21,2Dont:
-3 équipes ............................... 4,9 6,1 17,9 17,1 7,6 8,1- 4 équipes ............................... 2,9 3,5 4,6 4,6 3,3 3,7
- 5 équipes ............................... 6,4 5,8 9,2 8,9 7,0 6,3
- 6 équipes et plus

''''''''''''''''''''
1,1 1,3 4,6 5,4 1,8 2,0

- autres..................................... 0,6 0,3 3,9 4,2 1,2 1,1
Total........................................ 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0.En 1990, les 3 équipes cflSCOntinues onl été consk:Jérées comme des 3 équpes serri.çonlinues (voir encadré ci-dessus).

Tableau 3
Répartition des salariés en équipes par type et nombre d'équipes

Dans les industries de biens d'équipement, ii est ie plus utilisé: 83% des ouvriers postés sont en discontinu.

Mais ces secteurs connaissent, entre 1986 et 1990, une réorganisation du travaii posté qui se traduit par une
augmentation de la durée d'utiiisation des équipements: diminution des 2 équipes discontinues, essentiellement au
profit des 3 équipes semi-continues.

C'est dans "industrie automobiie que cette réorganisation est la plus importante, avec une réduction sensibie
des 2 équipes discontinues (de 88 à 76% des saiariés postés) au profit des 3 équipes se mi-continues (de 10 à 18%).

Cette réorganisation s'accompagne d'un accroissement de la part des saiariés postés (de 37% à 40% des
salariés du secteur), dans un contexte de baisse importante des effectifs.
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Le discontinu reste également le système majoritaire d'organisation du travail posté dans les industries des
biens de consommation: il représente entre 6 et 7 salariés postés sur 10 dans tous les secteurs, sauf dans le textile,

habillement (un peu plus de 4 sur 10),

Seules, les industries des biens de consommation enregistrent un accroissement de la part du travail en

discontinu: les systèmes en 2 équipes discontinues qui avaient nettement chuté dans ce secteur entre 1984 et 1986

progressent (de 53% à 56% des salariés postés du secteur) au détriment du semi-continu (qui diminue de 40 à 34%).

Toutefois, on ne peut en déduire une baisse de la durée d'utiiisation des équipements, car parallèlement le continu
augmente parmi les ouvriers du secteur (de 7 à 11% des ouvriers postés).

Plus d'un salarié en équipes sur 5 travaille en continu.

Le travail en continu est globalement stable. En 1990, il concerne 21% de l'ensemble des salariés en équipes.

Mais il progresse légèrement parmi les ouvriers (de 16% à 17%). La proportion des autres salariés en continu

est nettement plus importante mais stable (40%).

Dans les grands établissements, le travail en continu est le plus développé: 22% des ouvriers et 49% des autres
salariés en équipes sont en continu dans les établissements de 500 salariés et plus. Mais il progresse dans les
établissements de 200 à 500 salariés.

Le travail en continu estfréquemment utilisé dans certains secteurs non industriels: dans les services marchands

rendus aux particuliers (c'est à dire essentiellement les services de santé privés), et dans les transports,la moitié des

salariés postés travaillent en continu, essentiellement dans des systèmes en 3 équipes.

Dans les établissement qui y ont recours, les équipes de suppléance

de fin de semaine concernent 5,4% de l'ensemble des salariés en équipes

(soit 5,6% des ouvriers et 5,4% des autres salariés).
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Les équipes de suppléance de fin de semaine:
une pratique encore très peu répandue.

En 1990, seuls 0,5% des établissements ont mis en place des
équipes de suppléance de fin de semaine. Ce mode de travail concerne

moins de deux ouvriers en équipes sur mille.

Cette proportion est un peu plus importante dans certains secteurs

industriels: dans la sidérurgie des métaux non ferreux, l'industrie du

caoutchouc et des matières plastiques, la sidérurgie des métaux ferreux,

la construction automobile et l'industrie du papier carton.

Les résultats présentés ici proviennent d'une enquête réalisée au début de l'année 1991 dans le cadre des enquêtes
sur l'activité et les ccnditions d'emploi de la main-d'oeuvre (ACEMO), effectuées auprès des établissements de plus
de 10 salariés. L'échantillon utilisé est représentatif de l'ensemble des activités éccnomiques à l'exclusion
principalement de l'agriculture, des administrations et des services publics.
Cette enquête abordait plusieurs thèmes: durée du travail, heures supplémentaires, fermeture des établissements.
modulation de la durée du travail, absences, travail en équipes. Les résultats détaillés paraitront dans les Dossiers
Statistiques du Travail et de l'Emploi à l'automne 1992
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